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que l’hébergement, le pique-nique, le camping et le kayak de 
mer. L’embouchure des rivières Grandes et Petites Bergeronnes 
est caractérisée par la présence de marais. Plusieurs excur-
sions en mer se font à partir des installations de la marina de 
Bergeronnes.

Au Centre d’interprétation et d’observation de Cap-de-Bon-
Désir, géré par Parcs Canada, les services d’accueil et d’inter-
prétation sont offerts en collaboration avec des partenaires du 
milieu. Les visiteurs y découvrent l’histoire de la navigation sur 
le Saint-Laurent et observent les mammifères marins à partir 
du littoral. Des randonnées guidées sur le littoral mettent 
en lumière les interactions entre le milieu marin et le milieu 
terrestre.

Le sentier polyvalent du club Morillon, qui présente les espèces 
en péril du parc marin, longe le littoral entre Les Bergeronnes 
et Essipit.

20. Les Escoumins et Essipit : Tout sur l’estuaire maritime

Les Escoumins et Essipit font face à l’estuaire maritime, la 
région du parc marin où l’on trouve les conditions océanogra-
phiques les plus marquées. Le Centre de découverte du milieu 
marin, exploité en partenariat par Parcs Canada et des organis-
mes locaux, propose la découverte des différents visages de 
l’estuaire, autant sur que sous la surface de l’eau. Ce secteur 
est reconnu pour la plongée sous-marine et l’observation des 
mammifères marins à partir du littoral.

Les Innus d’Essipit participent à l’offre de services du parc 
marin en présentant les divers volets de leur culture ancestrale 
et contemporaine. Porte d’entrée de la clientèle venant de la 
Côte-Nord, Les Escoumins dispose d’un centre d’accueil et 
d’orientation des visiteurs. 

Le quai du traversier, lien vers Trois-Pistoles, et un ponton 
d’où partent des excursions en mer complètent l’offre de servi-
ces maritimes.

SECTEUR DE LA RIVE-SUD (Route des navigateurs)

21. Rivière-du-Loup : Un archipel, milieu de vie et d’histoire 

Rivière-du-loup est le principal point d’accès au parc marin à 
partir de la rive sud. Le secteur de la Pointe est l’objet d’un 
projet majeur en vue de consolider et de moderniser les 
installations portuaires desservant la traverse entre Rivière-du-
Loup et Saint-Siméon. Plusieurs activités se déroulent dans le 

secteur du quai, dont les excursions vers les îles de l’estuaire 
et l’observation des mammifères marins. Un centre d’accueil 
et d’orientation des visiteurs du parc marin a été aménagé à 
Rivière-du-Loup. La marina offre des services aux plaisanciers 
et est une des étapes de la Route bleue, circuit de découverte 
maritime destiné aux petites embarcations.

22. L’île aux Lièvres et les îles du Pot à l’Eau-de-Vie :
 Des îles protégées

Enclavées dans les limites du parc marin, l’Île aux Lièvres et les 
Îles du Pot à l’Eau-de-Vie proposent une expérience privilégiée 
de découverte d’un milieu insulaire dans l’estuaire moyen. 
Propriété de la Société Duvetnor, les habitats de la faune y sont 
protégés et son phare, fleuron du patrimoine maritime québé-
cois, a été restauré.

23. La baie de L’Isle-Verte : Les marais salés 

Cette baie abrite l’un des derniers grands marais à spartine de 
l’estuaire du Saint-Laurent. Une réserve nationale de faune gé-
rée par Environnement Canada protège ce secteur naturel qui 
recèle une faune et une flore diversifiées. À ce statut s’ajoute 
celui de la Convention internationale de Ramsar désignant ce 
marais comme terre humide d’importance internationale. Les 
visiteurs ont accès à un centre d’interprétation et peuvent ex-
plorer les marais et la zone intertidale. Cette découverte peut 
être complétée par une visite sur l’Île Verte, où est érigé le plus 
ancien phare du Saint-Laurent.

24. Trois-Pistoles : L’aventure basque en Amérique

À Trois-Pistoles, le Parc de l’aventure basque en Amérique pré-
sente l’histoire et la culture de ce peuple qui est venu chasser 
la baleine du Saint-Laurent au XVIe siècle. Autre porte d’entrée 
du parc marin sur la rive sud, le carrefour d’accueil et d’orien-
tation accueille les visiteurs et les dirige vers les attraits du 
parc marin dans ce secteur. Un service de traversier vers Les 
Escoumins et une marina complètent les services maritimes.

25. L’Île-aux-Basques : Un lieu historique national
  dans l’estuaire du Saint-Laurent

Le lieu historique national du Canada de l’Île-aux-Basques 
commémore la présence des Basques venus chasser la baleine 
au début du XVIe siècle. On y trouve des vestiges de fours 
ayant servi à fondre la graisse des mammifères marins. L’île 
abrite des colonies de grands hérons et de nombreuses espè-
ces d’oiseaux. La Société Provancher d’histoire naturelle du 
Canada, propriétaire de l’île, y offre des séjours. 

Anse-à-la-Croix : nouveau pôle de découverte proposé
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Dans le prochain plan directeur, les notions de pôle phare et de pôle thématique 
n’existeront plus et ce plan ne comptera que des pôles de découverte, au nombre 
de 25. Un pôle de découverte est un lieu où les visiteurs et les utilisateurs du parc 
marin entrent en contact avec une ou plusieurs de ses thématiques et bénéficient 
de services d’interprétation, de documents ou de produits leur permettant d’appré-
cier et de comprendre la ou les thématiques du lieu.

Les carrefours d’accueil et d’orientation, au nombre de cinq, informent les clien-
tèles sur les multiples activités, événements et services relatifs au parc et sur les 
moyens offerts pour réaliser une expérience de qualité.

Paysage de Baie-des-Rochers

Quai A-Lepage à La Baie
Photo : Denis Dufour, Parcs Canada
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SECTEUR DU FJORD DU SAGUENAY (Route du fjord)

1. Saint-Fulgence : Une flèche littorale et un marais uniques  
  dans le fjord 

La flèche littorale de Saint-Fulgence est un phénomène fluvial 
unique marquant l’extrémité amont du fjord du Saguenay. Ce 
lieu comprend un marais saumâtre fréquenté par plusieurs 
espèces d’oiseaux, qui y trouvent un habitat hospitalier. Les 
sentiers d’observation offrent aux visiteurs la possibilité de les 
observer et de découvrir ce site dont la protection est désor-
mais possible grâce au Centre d’interprétation des battures et 
de réhabilitation des oiseaux. 

2. Saguenay : Ville et fjord, une harmonie possible  

L’arrondissement de La Baie est reconnu comme le pôle touris-
tique et maritime de la Ville de Saguenay. Le quai municipal est 
l’endroit désigné pour le carrefour d’accueil et d’orientation 
des visiteurs du parc marin. C’est à cet endroit que le terminal 
de croisières internationales sera aménagé. 

Les aménagements au parc Mars et au Musée du Fjord contri-
buent à présenter aux visiteurs les relations contemporaines 
que les populations urbaines entretiennent avec le milieu 
marin. Le musée est le partenaire privilégié en cette matière. 
La marina de l’arrondissement de La Baie constitue un point 
important des activités nautiques de la région et du réseau 
maritime du parc marin.

3. Anse-à-la-Croix : Un exemple de l’occupation humaine d’un  
 site riverain 

Au site de la Nouvelle-France, les visiteurs découvrent des 
reconstitutions d’un village huron, de la ferme des Cent 
Associés, de la haute et de la basse ville de Québec au XVIIe 
siècle et les débuts de la colonisation au moyen d’un parcours 
guidé. Le thème de l’occupation de l’Anse-à-la-Croix au fil des 
époques et l’importance du fjord pour ceux qui l’ont habité et 
utilisé sera ajouté à la visite guidée actuelle. Ainsi, la présenta-
tion des diverses activités ayant eu cours sur ce site (occupa-
tion amérindienne, moulins à scie, quais, etc.) bonifiera l’offre 
actuelle. Un ponton y assure l’accès maritime.

4. Sainte-Rose-du-Nord : Un village pittoresque du fjord
  du Saguenay 

La reconnaissance du caractère pittoresque de ce village 
déborde largement la région. Recherché pour la quiétude et 
la beauté de son paysage de vallée ouverte sur le Saguenay, il 
offre aussi la possibilité de pratiquer de courtes randonnées. 
C’est à Sainte-Rose-du-Nord que se trouve le site de pêche 
blanche le plus fréquenté à l’intérieur des limites du parc ma-
rin. Son quai et ses diverses installations contribuent à l’offre 
de services maritimes du parc marin, notamment pour
les excursions sur le fjord. 

5. Baie-Éternité : Au cœur du fjord du Saguenay

Le secteur de Baie-Éternité présente un cadre naturel spectacu-
laire encadré par des falaises vertigineuses de plus de
400 mètres. Le parc national du Saguenay offre des infrastruc-
tures et des aménagements destinés à son appréciation par 
le public. L’exposition du centre de découverte et de services 
ainsi que divers sentiers permettent aux visiteurs de décou-
vrir les caractéristiques géologiques et biologiques du fjord. 
Durant la saison hivernale, la baie Éternité permet de vivre 
une expérience de pêche blanche dans un milieu protégé. Un 
ponton et des bouées d’amarrage complètent les services aux 
visiteurs.

6. L’Anse-Saint-Jean : Une halte maritime au milieu du fjord 

Ce village est une destination touristique populaire par la 
qualité de son milieu et grâce à la diversité de son offre de 
services. Il est traversé par des sentiers de longue randonnée à 
partir du parc national du Saguenay. Un sentier littoral reliant 
la marina au camping municipal est prévu. Un chemin d’ac-
cès conduit à l’anse de Tabatière où un belvédère offre une 
vue imprenable sur le fjord. En hiver, la pêche blanche y est 
populaire. Situé à mi-parcours dans le fjord, il est prisé par les 
plaisanciers, les excursionnistes en mer et les kayakistes, qui 
profitent des installations du complexe nautique.

7. La baie Sainte-Marguerite : Un habitat critique du béluga  

Secteur important du parc national du Saguenay, le delta de la 
rivière Sainte-Marguerite offre un spectacle constamment re-
nouvelé par le jeu des marées. L’embouchure de la baie Sainte-
Marguerite est assidûment fréquentée par le béluga en période 
estivale. On y trouve un centre de découverte et de services 
consacré au béluga, un camping, une aire de pique-nique, un 
belvédère, des sentiers de randonnée et une passerelle reliant 
les deux rives de la rivière Sainte-Marguerite.

8. Petit-Saguenay : Une avancée remarquable sur le fjord    

Le quai de Petit-Saguenay s’avance très loin et offre la plus 
grande percée visuelle sur le fjord. Les thématiques présen-
tées ont trait à l’historique du lieu et aux ressources de la 
région du fjord, telles que la pêche au saumon et l’exploitation 
forestière. Un sentier le relie à L’Anse-Saint-Jean, permettant 
aux visiteurs de jouir de plusieurs percées visuelles sur le parc 
marin tout le long de l’axe du fjord. 

9. L’Anse-de-Roche : Un fjord au fil de l’eau 

Ce lieu offre l’occasion d’apprécier un panorama particulier sur 
le fjord du Saguenay et de ressentir la puissance des éléments 
naturels. Sur le quai de L’Anse-de-Roche, des panneaux d’inter-
prétation présentent certains aspects du milieu marin 
et du corridor de navigation redoutable que 

constitue le fjord. Une marina et une rampe de mise à 
l’eau complètent les installations nautiques utilisées par 
les plaisanciers et les kayakistes.

10. L’Anse-Saint-Étienne : Un village, une scierie 

Aménagé sur le site d’un ancien village où était bâti un 
moulin à scie de la compagnie Price en 1900, le village 
de vacances de L’Anse-Saint-Étienne présente des carac-
téristiques géomorphologiques et historiques intéressantes. 
La plage y est accessible et offre la possibilité de baignade. 
Des sentiers de randonnée donnent accès à différents points 
de vue sur le fjord.
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SECTEUR DE LA CONFLUENCE  

Tadoussac et Baie-Sainte-Catherine, par leur emplacement à 
la confluence du Saguenay et de l’estuaire du Saint-Laurent, 
sont intimement liées par la nature et une histoire commune. 
Leurs quais sont les points d’embarquement de la majorité des 
excursionnistes au parc marin.

11. Tadoussac : Un haut lieu de contact 

Jadis lieu de rencontre des diverses nations amérindiennes et 
haut lieu de contact entre les civilisations européennes et amé-
rindiennes, Tadoussac est devenue une destination touristique 
internationale. Sa baie fait partie du Club des plus belles baies 
du monde. Les équipements et les infrastructures touristiques 
en place permettent aux visiteurs d’en découvrir différentes 
facettes, telles que le Centre d’interprétation des mammifères 
marins, les sentiers, la Maison des Dunes, le poste de traite 
Pierre-Chauvin ainsi qu’un circuit patrimonial. Le secteur du 
quai offre tous les services et les aménagements permettant 
de satisfaire les besoins des diverses clientèles nautiques.

12. Baie-Sainte-Catherine : Un point de vue spectaculaire
  sur la confluence 

Le littoral de Baie-Sainte-Catherine offre de multiples possi-
bilités d’observation des phénomènes océanographiques et 
des oiseaux caractéristiques de la confluence. Plusieurs sites 
constituent des fenêtres spectaculaires : le Centre d’interpréta-
tion et d’observation de Pointe-Noire, le quai, la plage, la halte 

touristique et la Place de l’Alliance. Cette offre pourra être 
complétée par un circuit patrimonial en fonction des caracté-
ristiques culturelles et biophysiques du milieu ayant façonné 
l’histoire et l’utilisation du territoire. 

SECTEUR DE L’ESTUAIRE MOYEN (Route du parc marin)

13. La Malbaie : Portes d’entrée du parc marin 

À Cap-à-l’Aigle, porte d’entrée nautique amont du parc marin, 
la marina est l’un des seuls ports de refuge pour les plaisan-
ciers entre Québec et Tadoussac. Le quai offre un point de vue 
sur le Gros cap à l’Aigle, à la limite est du parc marin. 

C’est par la route 138, à Saint-Fidèle, que la majorité des 
visiteurs accèdent au parc marin et entrent en contact avec son 
territoire. Son carrefour d’accueil et d’orientation les dirige 
vers les attraits et les sites d’intérêt du parc marin.

14. Port-au-Saumon : L’estuaire moyen du Saint-Laurent :
  un univers à découvrir 

Le Centre écologique de Port-au-Saumon œuvre dans le do-
maine de l’éducation et de la sensibilisation à l’écologie depuis 
près de 50 ans. L’interprétation de l’estuaire moyen y sera 
présentée au moyen de programmes adaptés aux différentes 
clientèles qui y séjournent ou le visitent. Port-au-Saumon est 
situé au sein d’une aire centrale de la réserve mondiale de la 
biosphère de Charlevoix.

15, 16 et 17. Saint-Siméon : Lien terrestre et maritime  

Située au croisement de la route 170, de la route 138 et de 
la traverse vers Rivière-du-Loup, Saint-Siméon est dotée de 
plusieurs infrastructures d’accueil, d’hébergement et de res-
tauration. La plage et les campings sont très fréquentés par 
les visiteurs qui découvrent la côte charlevoisienne. La traverse 
ainsi que la gare maritime offrent un potentiel intéressant pour 
mettre en évidence certaines caractéristiques propres au parc 
marin. Des excursions en mer sont offertes dans le secteur du 
quai. 

La Baie-des-Rochers, écrin de verdure et seul accès au littoral 
dans ce secteur, est un des rares endroits de l’estuaire offrant 
le spectacle du retrait complet des eaux à la marée basse. Elle 
est une aire d’hivernage du garrot d’Islande. Parc municipal, ce 
site constitue une véritable fenêtre sur l’estuaire moyen pour 
la population locale et les touristes en quête de nature qui 
bénéficient d’infrastructures de randonnée, de pique-nique et 
d’observation. 

Port-au-Persil, un havre de quiétude, est un site pittoresque qui 
a inspiré plusieurs artistes. Port-au-Persil possède un cachet 
particulier qui fait l’orgueil de ses résidants. Le caractère 
du lieu et la quiétude qu’il inspire exigent que l’on protège 
l’intégrité de l’architecture et du paysage. Des aménagements 
sobres et légers seront réalisés en partenariat avec la Munici-
palité afin d’accueillir les visiteurs empruntant la route panora-
mique qui traverse le village.

SECTEUR DE L’ESTUAIRE MARITIME (Route des baleines)

18 et 19. Les Bergeronnes : Une relation millénaire entre  
  l’Homme et la mer

Les Bergeronnes recèle plusieurs sites préhistoriques où les 
fouilles archéologiques ont permis de démontrer une occu-
pation humaine remontant à 8 000 ans avant aujourd’hui. Le 
Centre Archéo-Topo fait découvrir la relation millénaire entre 
l’humain et la mer. La Municipalité offre aussi des services tels 
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